
A millimeter-wave lunar radar 
 

 

 

Dans les années 1960, la NASA prépare les missions Apollo et ausculte nôtre satellite naturel. 
Il n’y a pas de préamplis GaAs fets à l’époque et les amplis paramétriques nécessitent une énergie de 
pompe à minimum 10 fois la fréquence de travail …Pas facile même pour les pros.  
La réalisation d’un réflecteur parabolique de grande précision « par rotation » de la matière en transition 
vers la phase solide est à noter. Cette technique est toujours utilisée en hyper, optique, X etc…. 
Vue la taille transversale du faisceau antenne, la température du système de réception est largement 
définie par la température de la lune et la pénétration de l’onde millimétrique dans la surface. 
Le régime « multi-modes » du guide circulaire a été utilisé malgré l’à priori des spécialistes. 
L’utilisation et la gestion pragmatiques  du réseau  de filtres en peigne est également intéressante. A noter 
l’incontournable dégradation du bruit de phase par la multiplication, dégradation que l’on retrouve 
évidemment dans les techniques plus modernes. 
 
Bonne lecture      
 

« On ne fait pas de bonnes flutes dans un bambou vert »      Elena Janvier. 
 

Ps : voir aussi 24 GHz EME QSO VE4MA/W5LUA 
 
 
 

 
 











 


